
                                           Le transport d’une vie 

J’ai dû transporter des milliers de gens en taxi durant une bonne partie de ma vie. À 
chaque fois que j’embarquais quelqu’un, j’avais la chance d’écouter une nouvelle 
histoire. Tellement d’histoires ont entrées dans ma tête que j’en ai perdu le compte, mais 
une seule sera à jamais gravée dans ma mémoire. 

C’était un matin très calme. J’étais chez moi à attendre qu’un client m’appelle pour le/la  
transporter à sa destination. Il était environ 7h30 lorsque j’ai finalement reçu un appel. 
Mon interlocuteur était un homme, il avait de la misère à parler et avait le souffle coupé.  
Aussitôt qu’il me demanda de l’amener à l’hôpital, j’ai tout de suite su que c’était urgent.  
J’allai le chercher le plus vite que je pus. Lorsque je fus finalement arrivé à sa demeure, 
une seconde c’était à peine écroulée lorsqu’il s’est assis sur le siège arrière. Il me rappela 
sa destination et je hochai la tête. Peu après, il commença à me raconter ce qui se passait. 

La première chose qu’il ma dit était que sa fille était mourante. Immédiatement, je lui ai  
dit que j’étais extrêmement désolé, puis il continua…Il m’expliqua qu’elle avait la  
leucémie et que le docteur lui avait dit qu’il était trop tard pour lui sauver la vie. Son 
cancer était si sévère qu’il allait la tuer en six mois seulement. Il ajouta ensuite que les  
médecins l’avaient diagnostiquée lorsque sa leucémie était déjà avancée. J’étais vraiment  
mal à l’aise…son histoire me touchait vraiment et je ne savais plus quoi dire. L’homme 
devait se rendre à l’hôpital parce que sa fille allait mourir d’ici trois heures. Il paniquait.  
Il voulait passer ses dernières heures avec elle. Il l’aimait tant et il avait si peur… Je 
pouvais le percevoir à travers son regard et son ton de voix. 

Enfin, après un court voyage qui paraissait si long…, nous étions finalement arrivés à la 
destination, qui pour lui, était ultime. Avant de sortir du véhicule, l’homme me regarda 
dans les yeux et me remercia. Je lui ai dit que cela me faisait plaisir, même si une partie  
de moi culpabilisait puisque cette situation était si triste. Lorsqu’il a franchi les portes de 
l’immeuble, j’ai tranquillement quitté l’entrée afin de retourner chez moi. 

Le retour a été dur… je me sentais presque mort. Des frissons parcouraient mon corps et 
je ne pouvais me sentir heureux. J’imaginais à quel point toute cette situation devait être  
dure. Je ne souhaite ce genre de choses à personne, pas même à mon pire ennemi. Cela 
doit être horrible. Je ne faisais qu’imaginer si cela arrivait à mes enfants et j’avais des 
larmes qui inondent mes yeux.  Laissez-moi vous dire que depuis ce jour, je profite de 
chaque moment passé avec les gens que j’apprécie et je leur rappelle constamment à quel 
point je les aime. L’homme m’a fait comprendre qu’il faut vivre au jour le jour parce 
qu’on ne sait jamais ce qui va arriver. 


